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134 SEANCE DU 2 NOVEMBRE 1922

II convient done de faire intervenir d'autres considerations

pour rendre compte de la nature specifique de Taction de la
paroi; telle, par exemple, sa porosite qui augmente considera-
blement la surface solide-gaz ou mieux la faculte qu'a la paroi
de dissoudre le gaz dans sa couche superficielle. Le nombre de
molecules dissociees au voisinage de la paroi peut alors devenir
incomparablement plus grand que ceux correspondants aux
formules precedentes.

A cette consideration s'en ajoute une autre non moins impor-
tante. Tandis que les molecules dissociees dans la masse du gaz
sont reparties dans tout le volume et restent generalement
distantes les unes des autres, celles qui sont dissociees au voisinage

de la paroi se trouvent concentrees dans une region tres
etroite. Les molecules ainsi dissociees pourront done aisement,
si elles sont de meme nature, se recombiner pour reconstituer
des molecules normales ou si e.lles sont dfespece differente former
des combinaisons nouvelles.

Sans pretendre que les considerations qui precedent, basees

sur les seules proprietes des chocs elastiques, suffisent pour
expliquer dans sa generality un phenomene aussi complexe que
celui des actions de surface, elles permettent neanmoins de se

rendre compte d'un element peut-etre tres important de la
question; e'est ä ce titre qu'elles paraissent dignes d'interet.
II est remarquable en effet que l'hypothese de Taction disso-

ciante fonction de Timpulsion des forces de chocs, jointe ä la loi
de repartition des vitesses de Maxwell, puisse conduire ä des

differences aussi considerables entre l'efficacite des chocs parie-
taux et celle des chocs entre molecules.

Seance du 2 novembre 1922.

0. Schotte. — La regeneration est-elle liee ä Vinnervation
motrice ou ä V innervation sensible

Au cours de recherches precedentes1, j'ai pu etablir d'une
facon certaine qu'une patte de Triton ne peut regenerer que

1 G. Schotte. 1° Influence des nerfs sur la regeneration des pattes
anterieures de Tritons adultes. 2° A quel moment les pattes de Tritons
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si eile possede son innervation normale. Lorsqu'on laisse aux
nerfs sectionnes le temps de regenerer, la regeneration de la

patte redevient possible dans l'immense majorite des eas.

La section ou la resection du plexus brachial interessant
les nerfs moteurs, sensitifs et sympathiques, j'ai cherche ä

preciser la part respective de ces trois sortes d'elements dans

Paction du Systeme nerveux sur la regeneration. Les difficultes
experimentales sont telles que le probleme est reste entier.
Je tiens ä noter ici que la discussion n'a porte jusqu'ä present

que sur le role possible des nerfs moteurs et. sensitifs et qu'aucun
auteur n'a songe a faire intervenir l'innervation sympa-
thique.

J'exposerai d'abord les resultats des travaux anterieurs
et une premiere serie de mes propres experiences en laissant
volontairement de cote la possibility d'une action du Systeme

sympathique.
Tandis que Herbst, Neumann et Goldstein discutent

sur la question de savoir si ce sont les nerfs moteurs ou les

nerfs sensitifs que 1'on doit prendre en consideration,Wolff,
Goldfarb et Walter ont apporte au moins quelques resultats

experimentaux.
Wolff et k sa suite Walter extirpent, chez le Triton,

toute la colonne vertebrale lombaire de facon ä enlever non
seulement la moelle epiniere, mais aussi les ganglions spinaux
enchässes dans les vertebres. Quand Poperation estreussie, les

pattes posterieures sont incapables de regenerer. Quand,

par contre, l'extirpation a ete incomplete, c'est-a-dire a respecte
les ganglions spinaux, la regeneration a lieu. Aussi les auteurs
ont-ils conclu que les nerfs moteurs ne jouent aucun röle.
tandis que les ganglions spinaux exercent une action morpho-
gene specifique. Je tiens ä noter ici ce que cette conception
a de paradoxal, car il est difficile d'imaginer une action en soi

des centres nerveux sensitifs qui peuvent enregistrer des impressions,

mais non les reflechir sur la peripherie.
Goldfarb operant sur un Triton americain (Diemyctilus

recuperent-elles leur pouvoir regenerateur apres section de leurs
nerfs C.-R. Soc. phys. et hist. nat. Geneve. Vol. 39, n° 2, 1922.
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viridis) reussit dans un tres petit nombre de cas ä detruire
directement l'es ganglions spinaux. Les resultats furent con-
tradictoires et 1'auteur attribua les cas negatifs (absence de

regeneration) au traumatisme operatoire.
Apres avoir triomphe des dilficultes techniques qui sont

considerables, j'ai pu realiser les experiences suivantes:
Ire Serie : Extirpation des ganglions spinaux et resection du,

plexus brachial; amputation simultanee.

J'ai extirpe1 directement, soit les 2 premiers ganglions
spinaux (20 individus) soit tous les 3 ganglions spinaux (18 in-
dividus) du plexus brachial. Le plexus lui-meme est reseque
jusqu'ä l'insertion du bras.

Sur les 38 operes2 aucun ne montra de regeneration de la

patte privee d'innervation pendant les 4 mois que dura l'expe-
rience. Cette serie, consistant dans la suppression complete
des nerfs moteurs et sensitifs et des centres sensitifs, confirme

pleinement mes resultats anterieurs obtenus par simple section
des nerfs.

IIme S6rie. Extirpation des ganglions spinaux et resection du

plexus; amputation pratiquee 4 mois apres.
Le but de cette operation est de laisser le temps aux nerfs

moteurs d'etre regeneres par les neurones medullaires. Les

centres sensitifs ganglionnaires etant detruits, il ne peut y avoir
de regeneration des nerfs sensitifs, si bien que le cas se ramene
ä l'obtention d'une innervation purement motrice. L'examen
direct a permis de constater qu'au bout de 4 mois les nerfs

moteurs sont effectivement regeneres.- Si l'on ampute alors
la patte, on constate que l'on a (dans 13 cas sur 15) une
regeneration parfaitement normale, se faisant dans le meme delai

que celle de la patte temoin non operee.
II semble que l'on doive conclure de cette experience qu'en

absence de tous les nerfs, la regeneration fait defaut, tandis que
la recuperation de 1'innervation motrice seule sufjit ä la retablir.
Ce resultat parait ainsi en contradiction absolue avec ceux de

Wolff, Wintrebert et GoLDFARB,qui ont constate la conser-

1 J'exposerai ulterieurement les details des techniques operatoires.
2 Dans cette serie comme dans les series suivantes j'ai opere indif-

feremment sur Triton cristatus ou T. alpestris.
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vation du pouvoir regenerateur [Axolotl (Amblystoma), Triton,
Diemyctilus] meme apres destruction de la moelle, c'est-ä-dire

apres suppression de toute innervation motrice.
IIIme S6rie. Destruction des ganglions spinaux en laissant

intactes les racines motrices.

En raison des difficultes operatoires considerables, je n'ai pu
conserver en vie que 6 operes. Trois purent regenerer normale-

ment, ce qui semble confirmer le cas precedent, mais trois ne

presentment aucune regeneration.
IVme S6rie. Rupture des connexions du plexus brachial avec

la moelle epiniere, sans lesion des ganglions spinaux.
Je detache les ganglions spinaux de la racine sensitive, en les

laissant intacts, attaches aux branches du plexus. Les racines
motrices sont egalement sectionnees; le plexus et les ganglions
spinaux adherents sont laisses en place dans la region sous-

scapulaire. L'operation porte sur les 3 ganglions (17 individus)
ou sur les 2 premiers seulement (11 individus). L'amputation
est faite simultanement.

Sur 28 individus ainsi prives d'innervation motrice, mais avec
conservation des nerfs et centres ganglionnaires sensitifs, 14

regenerent, 14 ne presentent pas de regeneration. Si 1'on ne

tient compte que des resultats positifs, il semble que cette
experience, ä l'inverse des precedentes, met en evidence une
action elective des nerfs sensitifs dans la regeneration.

L'ensemble de ces recherches aboutit ainsi ä cette conclusion

paradoxale que si les nerfs moteurs paraissent sufßre ä per-
mettre la regeneration, il en est de meme pour les nerfs sensitifs,
bien que, dans les 2 cas, les resultats soient inconstants.

0. Schotte. — Le Grand Sympathique - element essentiel de

Vinfluence du Systeme nerveux sur la regeneration des pattes de

Tritons.

Les conclusions auxquelles conduisent les experiences que

j'ai faites pour determiner la part relative des nerfs moteurs et
sensitifs dans 1'action du nerf mixte sur la regeneration, perdent
leur caractere paradoxal et incoherent lorsqu'on prend en

consideration Taction possible de Tinnervation sympathique.
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